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chellah, splendeur et déclin d’une ville mérinide

The archaeological park of Chellah is located on a low hill covered with vegetation overlooking the val-
ley of the Abu Regreg river in the oldest part of the present-day city of Rabat. The site, protected by im-
posing walls, includes the remains of the ancient Roman city of Sala and the monuments of the Merinid 
necropolis (14th century), consisting of a mosque, a madrasa, a mausoleum and rooms for ablutions. It 
is still difficult today to establish an exact chronology of the different phases of the site’s evolution. How-
ever, no urban planning project followed the construction of the monumental complex of the Merinid 
necropolis. Although damaged by the earthquake of 1755, the architectural complex still shows traces 
of different phases of occupation, ancient and medieval, with stratifications that are difficult to detect 
in detail.

Mots clefs: Architecture islamique, Chellah, Maroc, Dynastie mérinide, médina de Rabat.

Chellah se situe dans la partie la plus ancienne de l’actuelle ville de Rabat, la capitale du Ma-
roc. Le site, qui occupe 7000 m2, est de grande importance stratégique puisqu’il est situé seu-
lement à 200 mètres de la ceinture de murailles almohade de la médina de Rabat, en face de 
la porte ‟Bab Zaër”. Le terme ‟Chella” était déjà utilisé à partir de l’époque de la conquête 
arabe. Il pourrait dériver du nom phénicien ‟sala” qui veut dire roche ou rochet, ou d’une 
des langues chamito-sémitiques (araméenne ou berbère) du terme ‟celle” qui évoque le sens 
de grande quantité ou grande intensité (Ismael 1975, p. 7). 
Le parc archéologique se situe sur une basse colline couverte de végétation qui domine la 
vallée du fleuve Abu Regreg, abri extraordinaire pour les cigognes qui y font leur nid pendant 
la saison de reproduction. Le site, protégé d’imposantes murailles, comprend les vestiges de 
l’ancienne ville romaine de Sala et les monuments de la nécropole mérinide (XIV siècle), 
composée d’une mosquée, une madrasa, un mausolée et des salles pour les ablutions. 
Toutefois, aucun projet d’urbanisme n’a suivi l’édification du complexe de monuments de la 
nécropole mérinide. Il est encore aujourd’hui difficile d’établir une chronologie exacte des 
différentes phases d’évolution du site. Bien qu’endommagé par le séisme de 1755, le com-
plexe architectural présente encore les traces de différentes phases de l’occupation, antiques 
et médiévales, avec des stratifications difficiles à déceler dans le détail1. 

1 Le site du Chellah, propriété de l’Etat, est protégé par le décret royal du 19 novembre 1920 qui définit comme 
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Les remparts, très longs, sont caractérisés par une unique porte d’entrée, enfermée entre 
deux tours fortifiées, qui s’ouvre avec un arc lancéolé. Un petit chemin conduit, après 
une centaine de mètres environ en direction du fleuve Bou Regreg, à l’ancienne ville ro-
maine et à la nécropole royale mérinide. Une porte particulièrement imposante permet 
l’accès au complexe, où un escalier sinueux descend vers l’aval, où se trouvent des petites 
tombes de marabout. La nécropole royale se trouve auprès plusieurs sources dont une 
considérée comme sacrée Ayn Mdafa, peuplée par des anguilles, auxquelles la croyance 
populaire attribue des pouvoirs thaumaturgiques. 
Il n’existe aucune source historique antérieures au Ier siècles après J.-C qui mentionne 
explicitement l’origine de Sala. Cependant, grâce aux fouilles archéologiques, on peut 
dire que le site conserve les restes du plus ancien établissement humain à l’embouchure 
de la rivière Bou Regreg, où les Phéniciens et les Carthaginois ont probablement vécu 
(Boube 1984, pp. 155-170).
Les principales informations écrites sur Sala remontent à l’époque romaine. La lecture 
attentive de la description rédigée par l’historien du Ier siècle après J.-C., Pomponius 

monument historique tout le complexe – BO n° 423 du 23 novembre 1920 – p. 2016.
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Méla permet de constater que les vestiges de Sala, la plus méridionale des villes romaines de 
la côte atlantique, pouvaient s’identifier avec le site mérinide de Chellah, située sur la rive 
gauche du fleuve, «[…] De ses habitants, les uns vivent dans les forêts, moins nomades ce-
pendant que ceux dont nous avons parlé tout à l’heure. Les autres habitent des villes. Les plus 
importantes, autant que peuvent l’être de petites villes, sont loin de la mer: Gilda, Volubilis, 
Prisciana; sur la mer Sala et Lixos, arrosée par le Lixus» (Pomponius Méla, III, 10, 107). Le 
site conserve les vestiges d’une importante agglomération romaine qui a comme toponyme 
Sala mentionnée par le naturaliste, Pline l’ancien (V, 5, 4) et le géographe égyptien du IIème 
siècle après J.-C. Ptolémée (I, 2); par contre Itinerarium d’Antonin se limite uniquement à la 
citation géographique de Sala Colonia, sur le parcours entre Ad Mercurios et Tingi en préci-
sant qu’elle est à 16 milles de Ad Mercurios.
Durant les années trente puis soixante, des importantes campagnes de fouilles archéolo-
giques ont été menées au cours de laquelle les archéologues ont découvert la structure ur-
baine de la ville et une partie des monuments des époques mauritaniennes et romains de 
la ville (Boube 1959-60, pp. 141-145). Et en nettoyant le site de la végétation ont déterré le 
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forum, un arc de triomphe, une fontaine monumentale, un complexe thermale, des 
tombes, une basilique chrétienne et les restes de la rue principale Decumanus Maxi-
mus. Il semble que ce dernier se prolonge dans la direction de l’ancien port sur la rive du 
fleuve, ce qui témoigne que la ville romaine dépasse les murs de la nécropole mérinide. 
A cette découverte se sont ajoutées les témoignages épigraphies, de statues et d’objets en 
céramique, qui ont contribué à éclaircir l’histoire de la ville (Chatelain 1944, pp. 81-86). 
Il n’a pas été facile, pour les archéologues, de distinguer les vestiges correspondants aux 
différentes époques du fait de la continuité des phases de développement de la ville, qui 
a créé une époustouflante stratification architectonique, depuis l’époque phénicienne 
jusqu’à celle des Mérinide.
Au Moyen Âge, avec l’arrivée en 789 dans l’ancienne ville romaine de Volubilis des Idris-
sides dirigés par le premier calife Idriss I (788-792), Chellah est passée sous leur contrôle 
(Ismael 1975, p. 186). Après la mort de Idriss II (804-828), fondateur de la capitale Fès, 
les différents domaines furent divisés entre les neufs membres de la famille. Grâce à Ibn 
Khaldoun, on apprend que moulay Aïssa ben Idriss II avait obtenu en héritage les pos-
sessions de Salé, Chellah, Azemmur ce qui montre que l’ancien centre urbain romain 
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n’était plus le seul de cette zone mais qu’il en existait un autre situé entièrement sur la mer 
c’est-à-dire sur la rive droite du fleuve Bou Regreg (Ibn Khaldoun, III, p. 222). C’est à cela 
que l’on doit la confusion entre les deux sites, due au fait que les historiens de l’époque men-
tionnaient sans distinction le nom de Salé ou de Chellah. En effet, la nouvelle ville de Sala 
joua pendant le XIème siècle un rôle essentiel: elle devint la capitale d’un petit état ifranide 
(1033-1038), avec à sa tête Tamim, dont les territoires s’étendaient au sud jusqu’à Fès, et oc-
cupaient la majeure partie du nord du Maroc (Ibn Khaldoun, III, pp. 215-224).
Ceci pourrait signifier l’abandon de la première installation de la ville ancienne en faveur 
du développement de la nouvelle capitale. A ce propos, on dispose de certaines informations 
qui proviennent des plus anciens géographes arabes de l’époque, Ibn Hawqal (Ibn Hawqal 
2001, p. 78) d’abord et al-Bakri (El-Bekri 1913, p. 259) ensuite, lesquels semblent affirmer 
que le site, après la splendeur connue sous la domination romaine, n’ait plus été habité.
Jusqu’à l’arrivée des Mérinides le site de Chellah était formé d’une simple mosquée qui était 
placée à l’est des vestiges romains. L’édifice probablement isolé et perdu dans la campagne 
était fermé à l’extérieur de manière à ce que ses murs puissent la protéger en cas d’attaque. 
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Le monument se présente sous la forme d’un sanctuaire de petites dimensions. Le prince 
mérinide Abu al-Hasan (1331-1351) transforma le complexe de Chellah en une vaste 
nécropole pour sa dynastie. Le projet fut celui de réserver une ample aire autour de la 
vieille mosquée en l’entourant au moyen d’une grande enceinte murale. A cette période, 
Chellah prend toujours plus les connotations d’une ville dédiée aux morts, c’est en ce 
lieu qu’ont été enterrés différents princes et personnages célèbres appartenant à la dynas-
tie. En effet, ce site est constitué de nombreux mausolées, d’une mosquée avec une salle 
pour les ablutions et d’une médersa-zawiya.
C’est en 1338 que Abu Hasan fit construire d’imposants remparts pour protéger la nécro-
pole. L’énorme muraille défensive était composée de cinq longs murs de différentes di-
mensions, le plus long placé au nord-ouest mesure 300 mètres alors que le plus court se 
trouve sur le côté sud-est et ne mesure que 80 mètres. Les murs, entièrement construits 
en pisé, ont une hauteur de 7 mètres et une épaisseur d’environ 1,60 mètres. La totalité 
des remparts est constituée de 22 tours carrées distantes d’environ 32.50 mètres chacune. 
On ne doit pas considérer de tels remparts comme une œuvre militaire mais comme une 
œuvre civile, érigée pour protéger les monuments funéraires situés à l’intérieur de celle-ci.
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Les murs avaient trois portes (Bab al-Gharbi al-Kabir, Bab ‘Aïn al-Janna, Bab al-Basatin). 
La porte située au sud-ouest, appelée Bab al-Gharbi al-Kabir, est l’entrée principale du site. 
C’est un véritable chef d’œuvre de l’art arabe du fait de sa grandeur et de son riche décor 
constitué d’un arc lancéolé et placée entre deux tours octogonales qui pointent à leur som-
met en deux muqarnas jusqu’à former un carré qui présente quatre créneaux aux angles. A 
l’intérieur, la porte conserve les anciens postes de garde et les vestiges d’une foresterie: un 
petit escalier conduit aux terrasses situées sur les tours. Une inscription placée dans la par-
tie supérieure de la porte donne la date de début des travaux de construction de l’édifice qui 
coïncide avec la période dans laquelle régnait Abu Said Uthman II (1310-1331). L’œuvre fut 
terminée par son successeur Abu al-Hasan en 1339. La porte nord-ouest appelée Bab ‘Aïn 
al-Janna et la porte sud-est appelée Bâb al-Basatin, sont de simples entrées qui ne présentent 
aucun décor architectural particulier.
Le choix architectural suivi dans la construction des Mausolées et les tombes par les rois de la 
dynastie mérinide a été celui de couvrir les espaces à l’aide de coupoles décorées de tableaux 
de céramique, de stucs et de pierre sculptée. Parmi ces coupoles, la plus représentative des 
structures architecturales et décoratives, méritant une description détaillée, est la tombe du 
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sultan Abu al-Hassan connu comme ‟Le Sultan Noir”, qui a vécu au XIVème siècle. Cet 
édifice a une base carrée, il est particulièrement décoré avec des panneaux de marque-
terie céramique blanche dans la partie inférieure, alors que dans la partie supérieure les 
murs sont couverts de stucs. L’extérieur est orné avec des bas-reliefs en pierre taillée.
La mosquée de Abu Yusuf Yaqub (1258 environ), avec son minaret en ruine, est compo-
sée d’une cour rectangulaire et une unique porte permettant d’accéder au complexe ar-
chitectural royal. Cette cour précède à son tour une salle de prière formée par trois nefs 
transversales. Au centre du mur de la qibla2, on trouve une niche semi-circulaire (mi-
hrab) couverte par une demi-coupole sphérique. Le plafond n’a plus de couverture. Il 
devait sans doute à l’origine être constitué d’une structure de poutres croisées soutenant 
deux couvertures.
Dans l’angle est-ouest se dresse le minaret, de forme carrée et en ruine, alors que vers le 
côté est de la salle de prière se trouve le bassin pour les ablutions qui sert aux fidèles à se 
purifier selon un rituel qui précède la prière.

2 Le mur qui indique l’orientation vers la ville sainte de la Mecque.
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En ce qui concerne la médersa-zawiya, on n’a que très peu d’informations sur le but dans 
lequel est utilisé une importante structure sacrée placée à l’angle nord du complexe. Les 
vestiges, très abîmés sont composés d’une cour au centre de laquelle se trouve une vasque en-
tourée par un péristyle avec de colonnettes et des chapiteaux de marbre, en face se trouvent 
une série de pièces placées respectivement sur les côtés est et ouest. Au sud se trouve une pe-
tite salle de prière rectangulaire composée de deux nefs parallèles au mur de la qibla avec au 
centre un mihrab pentagonal orné avec des stucs aux motifs végétaux.
Sur le côté opposé, dans la zone nord, un minaret élancé a gardé les caractéristiques ar-
chitecturales de l’époque. De type carré, il est composé de deux niveaux: le premier étage 
constitué par une base faite de blocs de pierre ornés dans leur partie supérieure par des motifs 
géométriques constitués de losanges de pierre croisés; le second, plus petit, recouvert sur les 
quatre faces de carrelage en céramique de différentes couleurs.
La technique constructive utilisée dans l’ensemble du complexe de Chellah est le pisé. La 
terre crue se place, avec le bois et la pierre, entre les matériaux de construction les plus an-
tiques. Pline l’Ancien fait référence, au Ier siècle après J.-C., à ce matériau largement utilisé 
aussi en l’époque romaine, usage confirmée par des données archéologiques et des sources 
littéraires, dans sa Naturalis Historia (XXXV, 169) lorsqu’il décrit des murs faits de terre, dont 
certains datant de l’époque d’Hannibal «…terra parietes, quos appellant formaceos, quoniam 
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in forma circumdatis II utrimque tabulis interficiuntur verius quam struuntur / en terre, 
que l’on appelle formacei car ils sont construits, ou plutôt remplis, en comprimant la 
terre dans un moule formé par des planches de bois».
Les différentes techniques de construction sont fonction des caractéristiques morpholo-
giques du sol, mais également fonction du cadre culturel et environnemental dans le-
quel elles se sont consolidées. Elles témoignent d’études sur le choix du matériau, sur 
la conception du bâtiment, sur les modalités de conduite du chantier. Partout dans le 
monde il existe des exemples de constructions en terre qui présentent beaucoup d’in-
térêt, allant des mosquées du Mali, des édifices du Yémen, des agrégats urbains du Ma-
ghreb (Tunisie, Algérie, Maroc) jusqu’aux prestigieux bâtiments en Europe ou même 
les habitations les plus simples, en milieu rural, que l’on trouve un peu partout. Au Ma-
roc, par exemple, la technique du pisé connaît une incroyable continuité jusqu’à notre 
époque, elle est utilisée encore aujourd’hui pour construire d’imposants bâtiments à plu-
sieurs étages, ce qui demande une considérable force humaine. Tout d’abord on choisit 
le matériau en se basant sur sa cohésion et sa couleur. Toutefois, pour construire en pisé 
on cherche généralement à utiliser la terre provenant du site même. Pour cela on creuse 
d’abord la surface établie pour l’édification et ensuite on mouille le sol en effectuant des 
petits fossés aux endroits où, par la suite, on prélèvera la terre. Le procédé d’humidifica-
tion du terrain a lieu environ quinze jours avant l’extraction, faite avec un procédé selon 
lequel seul le maître maçon vérifie la proportion d’eau.
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Le travail est effectué par équipes de trois ou quatre personnes: l’artisan, la maître maçon 
et deux assistants. La structure en bois qui sert de moule est formée de deux panneaux en 
bois constitués de trois ou quatre planches mises horizontalement et assemblées par d’autres 
éléments en bois cloués transversalement. Les panneaux ainsi formés sont posés de part et 
d’autre du mur et reliés à l’aide de piquets en bois reliés sur la partie inférieure par des tra-
verses horizontales et sur la partie supérieure par des cordes qui sont tendues plus ou moins 
afin d’obtenir une certaine régularité de l’épaisseur. La construction d’un mur consiste à po-
ser des caissons en bois (ou coffrage) dans lesquels est comprimée l’argile humide, pas trop 
fine, mais plutôt grossière, qui est ensuite ultérieurement comprimée par un ouvrier à l’aide 
d’un maillet en bois très lourd.
Une fois les moules enlevés il reste un bloc qui, au fur et à mesure qu’il sèche se durcit ainsi 
la construction du mur en hauteur se fait avec des blocs superposés, mais les joints sont déca-
lés d’un bloc à l’autre. Le maître maçon contrôle la régularité de l’épaisseur du mur et la ré-
sistance des moules et aussi la verticalité du mur est assurée par l’utilisation d’un simple fil à 
plomb.
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Villages et quartiers à risque d’abandon sont aujourd’hui une problématique 
commune à des nombreuses régions de la Méditerranée, considérée comme 
un point stratégique dans les nouvelles politiques européennes. L’abandon 
progressif des zones internes est une constante dans les pays caractérisés par 
le sous-développement économique, avec les phénomènes d’émigration 
et de fragmentation du patrimoine culturel. Cela entraîne des problèmes 
d’architecture et de gestion du territoire. L’objectif principal de ce travail 
de recherche est de créer un espace de discussion qui comprend l’étude du 
patrimoine architectural et du paysage ainsi que les témoignages démo-ethno-
anthropologiques. 
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